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La salle de bains n'Ã©volue que lentement. Si la notion de "bain" prend sa source dans l'antiquitÃ© (la premiÃ¨re baignoire
connue est crÃ©toise, et date de 17 000 ans), la piÃ¨ce ainsi nommÃ©e, dans l'habitat moderne, n'est vÃ©ritablement apparue
qu'Ã  la fin du 19Ã¨me siÃ¨cle, avec une rÃ©volution technique ; celle de la maÃ®trise du fluide essentiel, c'est Ã  dire l'eau
courante et la production d'eau chaude.






Pierre MAINillustration Matilda, une crÃ©ation imaginÃ©e par Boffi BainsH2o - septembre 1999






Â 



Une Ã©volution lente




L'Ã©quipement sanitaire est tout juste centenaire. C'est en effet vers 1880 que l'eau et le gaz, canalisÃ©s, commencent Ã 
apporter en Europe le confort de l'arrivÃ©e instantanÃ©e dans les immeubles et maisons individuelles d'une minoritÃ© de
privilÃ©giÃ©s. Ils vont alimenter des Ã©quipements que quelques industriels fabriquent dÃ©jÃ  en sÃ©rie : rÃ©chaud Ã  gaz, cuvette
WC, baignoire, lavabo, lave-pieds, bidet... Les fournisseurs de la salle de bains sont de grands cÃ©ramistes, comme
Villeroy & Boch, ou des spÃ©cialistes de la fonte, comme Jacob Delafon, devenus Ã©galement cÃ©ramistes.






Ce progrÃ¨s n'est pas initiÃ© par les fabricants, qui ne font que rÃ©pondre Ã  un marchÃ© qui s'ouvre, mais par l'activitÃ© des
mÃ©decins hygiÃ©nistes, des ingÃ©nieurs et des pouvoirs publics, s'efforÃ§ant de faire reculer l'insalubritÃ© et le manque
d'hygiÃ¨ne. Le baron Haussmann et l'ingÃ©nieur Belgrand ont ainsi beaucoup oeuvrÃ© pour la salle de bains, bien que celle-
ci n'ait pas Ã©tÃ© au centre de leurs prÃ©occupations.






En rÃ©alitÃ©, l'espace bain se crÃ©Ã© ex nihilo, ou presque. Il part d'un simple meuble de toilette, gÃ©nÃ©ralement situÃ© dans la
chambre Ã  coucher, ou bien d'un cabinet de toilette, le plus souvent rÃ©duit aux dimensions d'un modeste placard.






Cette progression mesurÃ©e, comme celle de l'hygiÃ¨ne (surtout en France), explique pourquoi la salle d'eau souffre
toujours d'une longueur de retard sur la cuisine, en espace comme en Ã©quipement.







Une piÃ¨ce qui se cherche
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Salle de bains, espace bain, salle d'eau et de dÃ©tente, cabinet de toilette ou seconde salle de bains, salon de bains...
autant d'appellations et de directions possibles. La fonction initiale est l'hygiÃ¨ne ; base lÃ©gitime sur laquelle tout le
monde s'accorde. Mais les Ã©quipements modernes, du mitigeur thermostatique Ã  la baignoire Ã©quipÃ©e balnÃ©othÃ©rapie ou
la douche hydromassante, appellent d'autres fonctions annexes.






De l'hygiÃ¨ne, on passe aisÃ©ment aux soins du corps et Ã  son entretien. Ainsi, le mobilier de bain, gagnant en esthÃ©tique
et en fonctionnalitÃ©, se substitue Ã  la coiffeuse, meuble dÃ©suet des chambres Ã  coucher. Accueillant un arsenal toujours
plus complet de produits de soins, la salle de bains devient un espace-beautÃ©.






Avec l'arrivÃ©e de baignoires et de douches Ã©quipÃ©es pour l'hydromassage, c'est une fonction dÃ©tente, relaxation, et
mÃªme para-mÃ©dicale qui s'installe. Il ne s'agit plus de se nettoyer mais de dÃ©tendre des muscles et des articulations,
d'Ã©vacuer du stress.


Cette derniÃ¨re fonction s'Ã©tend jusqu'Ã  une nouvelle, connexe : la remise en forme ou le fitness. La logique veut que l'on
installe les appareils de sport Ã  domicile (vÃ©lo, rameur, marcheur, espalier ou simples haltÃ¨res) Ã  proximitÃ© de la douche.
La salle de bains appartient donc Ã©galement Ã  la sphÃ¨re du loisir.






Enfin, en habitat collectif, il reste une fonction lavage, non du corps mais du linge, qui trouve sa place (Ã  dÃ©faut d'une
autre, spÃ©cifique) dans la salle de bains, oÃ¹ l'on dÃ©pose souvent le bidet pour installer une machine Ã  laver le linge, voire
une lavante-sÃ©chante.









Options architecturales




Ã€ la fin du 19Ã¨me siÃ¨cle, la salle de bains n'est pas encore dans le crayon des architectes, sauf si la demande est
spÃ©cifiÃ©e. Comme il s'agit le plus souvent d'immeubles de standing, de villas ou d'hÃ´tels particuliers, ils peuvent voir
grand. Il en sera de mÃªme au cours de l'entre-deux-guerres, avec des rÃ©alisations qui feraient pÃ¢lir d'envie nos
contemporains, mais toujours exceptionnelles quant Ã  leur frÃ©quence. L'aprÃ¨s-guerre, les trente glorieuses, marquÃ©es
par l'impÃ©rieux besoin de reconstruire et de construire, placent l'architecte sous la coupe du promoteur. Celui-ci gomme
les surfaces trop gÃ©nÃ©reuses et s'en tient Ã  la rÃ©glementation officielle.






Le premier problÃ¨me est donc celui de l'espace. De nos jours, 60 % des salles de bains franÃ§aises occupent moins de
7 m2, parce que les promoteurs ne retiennent que la fonction hygiÃ¨ne. Une surface trop rÃ©duite pour rÃ©pondre aux
fonctions qui se profilent. L'Ã©volution devrait ainsi aller vers des surfaces moins exiguÃ«s, vers 10, 12 m2, et mÃªme plus.
Certains constructeurs de maisons individuelles, dont les plans intÃ©rieurs sont modulables, font Ã©tat de demandes de
plus en plus nombreuses pour des salles de bains spacieuses, allant jusqu'Ã  18 m2.






Dans le logement collectif, les progrÃ¨s constants des matÃ©riaux et des techniques devraient favoriser la conception de
"plateaux", c'est Ã  dire d'appartements dont l'acquÃ©reur aurait la possibilitÃ© de concevoir selon ses goÃ»ts et ses besoins
la distribution des piÃ¨ces. Distribution qui pourrait Ãªtre modifiÃ©e par un occupant ultÃ©rieur.
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Si l'on met de cÃ´tÃ© la contrainte de l'espace, l'intÃ©gration des nouvelles fonctions susciterait des options architecturales
allant dans trois directions :





	
 - la salle de bains soins/dÃ©tente situÃ©e dans le prolongement de la chambre Ã  coucher ;

	
 - la salle de bains fitness, Ã  l'Ã©cart de la salle d'eau hygiÃ¨ne, consacrÃ©e Ã  des appareils de training et Ã  des Ã©quipements
importants tels que la douche/hammam, le spa, ou le sauna ;

	
 - la buanderie accolÃ©e Ã  la salle de bains, rÃ©solvant les fonctions lavage, sÃ©chage et rangement du linge.



Les paramÃ¨tres de l'Ã©volution




La salle de bains est au coeur d'un marchÃ© : celui du sanitaire. C'est le premier paramÃ¨tre Ã  considÃ©rer. Sans entrer
dans les dÃ©tails de ce marchÃ©, il faut savoir que l'on assiste Ã  un phÃ©nomÃ¨ne de mondialisation au niveau de la
production, avec des dÃ©localisations de sites industriels vers les pays Ã  faible coÃ»t de main d'oeuvre, afin de comprimer
les marges et de pouvoir proposer des produits basiques de moins en moins cher. Ces produits tendent vers une
uniformisation, qui reste cependant freinÃ©e par des conceptions d'hygiÃ¨ne quotidienne et d'Ã©quipement qui varient d'un
pays Ã  l'autre. Le jeu industriel cherche un Ã©quilibre entre sÃ©ries longues et sÃ©ries courtes, jouant sur des rÃ©seaux de
distribution bien diffÃ©renciÃ©s, et des amplitudes de prix trÃ¨s fortes pour un mÃªme type de produit.






Le second paramÃ¨tre est celui des matÃ©riaux. Le matÃ©riau d'Ã©lection, la cÃ©ramique, le restera longtemps du fait de son
adÃ©quation parfaite avec les contraintes d'hygiÃ¨ne et d'entretien. Aux cÃ´tÃ©s de la cÃ©ramique sanitaire, nous trouvons les
polymÃ¨res, mais essentiellement le mÃ©thacrylate de mÃ©thyle (l'acrylique), de venu le matÃ©riau leader de la baignoire, et
concurrent de la cÃ©ramique pour les vasques et les receveurs. Ce matÃ©riau n'exige pas les mÃªmes investissements
industriels que la cÃ©ramique ; en outre, il est largement perfectible. Son amÃ©lioration lui permettra de contenir la
progression des rÃ©sines Ã  charges minÃ©rales, qui prÃ©sentent l'avantage d'Ãªtre rÃ©sistantes et autoportantes, mais sont
plus coÃ»teuses. La fonte et l'acier Ã©maillÃ©s sont destinÃ©s Ã  dÃ©cliner. Le verre, l'inox, le bois naturel sont des matÃ©riaux de
complÃ©ment dont la prÃ©sence, plus ou moins accentuÃ©e, restera liÃ©e Ã  des phÃ©nomÃ¨nes de mode.






Le troisiÃ¨me paramÃ¨tre est l'esthÃ©tique, ou design. Les appareils sanitaires font l'objet d'une crÃ©ativitÃ© importante et
mÃ©connue. Le design touche essentiellement le haut de gamme. Il va dÃ©sormais investir les gammes intermÃ©diaires et
les produits bon marchÃ©, car il reprÃ©sente en soi une valeur ajoutÃ©e dÃ©terminante pour les consommateurs.






QuatriÃ¨me paramÃ¨tre : l'ergonomie. La France est trÃ¨s en retard dans ce domaine, et cette discipline reste encore
ignorÃ©e par de nombreux designers-stylistes. La prise de conscience ergonomique s'est faite logiquement dans le
mobilier et le matÃ©riel de bureau, elle s'est ensuite tournÃ©e vers le mobilier scolaire, aujourd'hui, sous l'effet du
vieillissement de la population, elle doit s'intÃ©resser Ã  la salle de bains, lieu d'accidents domestiques nombreux.






CinquiÃ¨me paramÃ¨tre : le rangement. Il dÃ©termine le dÃ©veloppement d'un mobilier de bain spÃ©cifique.






Dernier paramÃ¨tre : l'environnement. Il concerne les Ã©conomies d'eau, prÃ©occupation encore relative dans la population
franÃ§aise, mais qui devrait s'accroÃ®tre, et le recyclage des matÃ©riaux, dÃ©jÃ  pris en compte par les industriels, et plus
particuliÃ¨rement les fournisseurs de matÃ©riaux polymÃ¨res. 
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L'avenir des Ã©quipements




Â 






Le lavabo - Cet appareil indispensable va Ã©voluer dans trois directions principales : le lavabo suspendu avec cache
siphon (en cÃ©ramique) qui facilite l'entretien ; le plan de toilette avec vasque intÃ©grÃ©e (cÃ©ramique ou composites) qui se
pose sur un meuble de rangement ; le lavabo sur colonne de style ancien (1900 ou 1930) pour rÃ©aliser une ambiance
rÃ©tro. Pour les petites salles d'eau, on assistera au dÃ©veloppement de la vasque semi-encastrÃ©e sur meuble de faible
profondeur.









Le bidet - Cet appareil est en dÃ©clin (il est souvent dÃ©posÃ© pour installer une douche ou une machine Ã  laver le linge),
sauf dans sa version suspendu, sur bÃ¢ti-support mÃ©tallique.








La baignoire - On entend souvent dire que cet appareil est dÃ©modÃ©, que l'avenir est Ã  la douche. C'est une erreur. Il n'y a
pas opposition entre la douche et la baignoire, mais complÃ©mentaritÃ©. C'est avant tout le manque de place qui oblige Ã 
faire des choix, alors qu'une large majoritÃ© de personnes souhaitent utiliser l'une et l'autre.






L'acrylique est le matÃ©riau dominant ; il sera de plus en plus associÃ© Ã  d'autres matÃ©riaux pour des objectifs diffÃ©rents :
des mousses polymÃ¨res pour rÃ©aliser des appuis-tÃªte, des poignÃ©es, des siÃ¨ges amovibles ; le bois pour former des
socles, des Ã©tagÃ¨res d'appoint ; l'acier pour agrÃ©menter la baignoire de barres porte-serviettes ou barres de maintien.






Deux Ã©volutions sont Ã  considÃ©rer en fonction de l'espace disponible. Dans les petites surfaces, la baignoire va concilier
le bain et la douche, soit en facilitant la pose d'un Ã©cran (la cuve de la baignoire mÃ©nageant un espace plane pour
pouvoir se doucher en sÃ©curitÃ©), soit au moyen d'un combinÃ© bain/douche, structure associant une petite cabine Ã  une
baignoire. Lorsque l'espace ne fait pas dÃ©faut, la baignoire ne sera plus encastrÃ©e entre deux murs, mais sera installÃ©e
en Ã©pi ou en Ã®lot. Ces baignoires prÃ©sentent des qualitÃ©s esthÃ©tiques indÃ©niables qui mÃ©ritent de la mettre en valeur
comme un meuble (Aquamass, DÃ¼ker, Hoescht, Jacob Delafon, Neomediam, Villeroy & Boch) et de rÃ©aliser un espace
dÃ©tente attractif.












La douche - Il y a plusieurs faÃ§ons de concevoir une douche. La premiÃ¨re fait appel Ã  l'assemblage de constituants :
receveur, parois, robinetterie ; la seconde fait le choix d'une cabine complÃ¨te (tout y est) qu'il suffit de raccorder au
circuit d'eau.
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Dans le premier cas, nous verrons l'utilisation soit de receveurs extra-plats (environ 5 cm de profondeur), soit de
receveurs plus profonds et disposant d'un siÃ¨ge intÃ©grÃ©. Le receveur sera Ã©quipÃ© de parois et d'une porte en verre
trempÃ© (4 Ã  6 mm) transparent ou sÃ©rigraphiÃ©, montÃ©s sur profilÃ©s minces en aluminium anodisÃ©, laquÃ©s ou chromÃ©s. La
robinetterie comprendra un mitigeur thermostatique, reliÃ© Ã  une douchette Ã  main 3 jets, Ã©quipÃ©e d'un systÃ¨me
anticalcaire et d'un Ã©conomiseur d'eau. Dans le second cas, les cabines complÃ¨tes feront appel soit au polystyrÃ¨ne
choc, soit Ã  l'acrylique sanitaire. Elles disposeront du mÃªme Ã©quipement.






Dans les deux cas, la douche va Ã©voluer vers plus d'ergonomie, c'est Ã  dire se doter d'Ã©tagÃ¨res porte-savons ou porte-
flacons, d'un siÃ¨ge (fixe ou amovible), d'un repose-pieds, et d'une barre de maintien. Les receveurs bÃ©nÃ©ficieront d'une
taille optimale de 90 x 90 cm, d'une structure antidÃ©rapante et d'une bonde Ã  large dÃ©bit (bonde de 90 ou de 115)
permettant de faire Ã©voluer l'ensemble vers l'hydromassage.












L'hydromassage - Les systÃ¨mes d'hydromassage concernent la baignoire et la douche, dans l'esprit
dÃ©tente/relaxation/remise en forme de la salle de bains.






Pour la baignoire, deux systÃ¨mes vont s'affirmer. En premier, le systÃ¨me air + eau, avec des buses latÃ©rales utilisant
l'effet Venturi, Ã  destination des utilisateurs recherchant un effet dÃ©tente avec le maximum de simplicitÃ©. En second, le
systÃ¨me mixte, associant les buses latÃ©rales du systÃ¨me air + eau Ã  des injecteurs d'air (situÃ©s dans le fond de la
baignoire), sera destinÃ© aux utilisateurs qui veulent aller plus loin dans l'hydrothÃ©rapie, avec des massages plus
puissants et plus sophistiquÃ©s, ou bien des massages programmÃ©s Ã  l'avance.






Ces systÃ¨mes vont se complÃ©ter d'options diverses, dans un objectif de bien-Ãªtre : massage par ultrasons (Teuco),
options senteurs, couleurs et sons (Albatros).






Pour la douche, l'hydromassage sera obtenu selon trois moyens. Dans une douche existante, par l'installation d'une
colonne de douche, aisÃ©ment raccordable et pourvue de jets latÃ©raux (de 4 Ã  8), solution rÃ©cente mais dont l'avenir n'est
pas Ã©tabli. Le second moyen consiste dans l'installation d'une cabine de douche multifonctions, c'est Ã  dire d'une cabine
complÃ¨te, dotÃ©e de plusieurs types de jets permettant un massage cervical, dorsal, lombaire, des jambes et,
Ã©ventuellement des pieds, avec une fonction pÃ©diluve. Ces cabines d'avenir sont plus ou moins sophistiquÃ©es, comme
les systÃ¨mes de balnÃ©othÃ©rapie. Elles peuvent autoriser plusieurs types de massages (pulsant, douche Ã©cossaise,
drainage lymphatique...), programmÃ©s ou non. Elles disposent d'un siÃ¨ge confortable, de multiples options, dont la bain
de vapeur, la cabine Ã©tant hermÃ©tique.






Ces cabines, dont les systÃ¨mes sont parfaitement au point, vont gagner en esthÃ©tique, en confort, certaines proposant
deux siÃ¨ges.






Le troisiÃ¨me moyen consiste Ã  encastrer les jets dans une structure maÃ§onnÃ©e. C'est un systÃ¨me connu depuis
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longtemps, qui laisse le plus de possibilitÃ©s d'expression aux architectes d'intÃ©rieur.






Les Ã©conomies d'eau vont favoriser deux techniques. La premiÃ¨re concerne les cabines Ã  recyclage de l'eau, lesquelles
fonctionnent au moyen d'une rÃ©serve d'eau et d'un pompe. La seconde concerne les douches brumisantes, qui projettent
un brouillard d'eau, procurant un rafraÃ®chissement relaxant pour une consommation rÃ©duite.








La robinetterie - L'Ã©volution va vers le mitigeur. Deux axes sont Ã  retenir : la sÃ©curitÃ© et les Ã©conomies d'eau. Ces deux
objectifs sont atteints Ã  l'aide de leviers qui opposent une certaine rÃ©sistance lorsque l'on atteint un dÃ©bit ou une chaleur
importante. Les mitigeurs thermostatiques rÃ©gularisent la tempÃ©rature de l'eau, dÃ©terminÃ©e Ã  l'avance, avec un dispositif
bloquant qui Ã©vite le risque de brÃ»lure.






La robinetterie Ã©lectronique va permettre, lorsque le logement est cÃ¢blÃ© et conÃ§u dans un esprit domotique, de
dÃ©clencher des fonctions Ã  distance : remplissage d'une baignoire par exemple. Mais elle va autoriser des rÃ©glages de
tempÃ©rature et de dÃ©bit pour les usages courant, ou bien faciliter l'hygiÃ¨ne.








Les toilettes - Ce sera la domaine des cuvettes suspendues, utilisant un bÃ¢ti-support mÃ©tallique ou une banquette
technique, Ã©quipÃ©es d'un rÃ©servoir Ã  mÃ©canisme double chasse (6-9 litres).






L'avantage de cette solution est de faciliter l'entretien et de rÃ©aliser d'importantes Ã©conomies d'eau. Il ne semble pas que
les toilettes Ã  la japonaise, Ã©quipÃ©es d'une douchette rÃ©tractable et d'un sÃ©chage par air chaud soit un modÃ¨le facilement
exportable en Europe.












Le mobilier - Il fait de plus en plus appel au medium density, et aux mÃ©laminÃ©s. Il peut Ãªtre fixÃ© ou posÃ© (meubles
nomades), sur socle ou suspendu. L'avenir est au mobilier rÃ©cupÃ©rable lors d'un dÃ©mÃ©nagement, donc aux meubles
nomades (sur roulettes) ou aux meubles posÃ©s sur socle. Le mobilier design prÃ©sente dÃ©sormais des caractÃ©ristiques
esthÃ©tiques qui ne le limitent plus Ã  la seule salle de bains. C'est le cas des armoires de bain, qui peuvent trÃ¨s bien
prendre place dans une chambre, par exemple.












Le dÃ©cor - La salle de bains classique n'est ni trÃ¨s belle, ni trÃ¨s originale. Le futur du dÃ©cor est difficile Ã  dÃ©finir car trop
dÃ©pendant de la notion de mode, mais on peut retenir trois directions pour les ambiances de la prochaine dÃ©cennie. Le
salon de bain : ambiance raffinÃ©e, parfois un peu surchargÃ©e, qui peut Ãªtre rÃ©alisÃ©e soit avec des appareils sanitaires et
du mobilier contemporains, soit avec des appareils et du mobilier rÃ©tro. Le dÃ©structurÃ© : un style qui convient surtout aux
jeunes (mais jusqu'Ã  50 ans et plus) et qui joue sur la couleur, le mobilier nomade, la rÃ©cupÃ©ration d'objets. Le style zen :
assez prisÃ© en salle de bains, il utilise des appareils aux lignes trÃ¨s pures et trÃ¨s sobres (lavabo, baignoire), peu de
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meubles, des tons blancs et gris. 
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